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—Oui.
—-Moi, non.
Elles se turent. Mme de Mont* 

mayeur entrait Elle s’informa 
si Luciennen'avait besoin de rien 
pnifl s’installa pour toute la 
soirée auprès des déni sœurs.

Il était très tard dans la nuit 
quand elle sortit.

Mais au lieu de rentrer chez 
elle, comme elle faisait tous les 
jours, elle descendit, tiavei>a le 
jardin clos de murs et sortit 
dans le bois.

La nuit s’écoula..
Elle fut calme...les batteries 

se taisaient. Claudine s’endor-
Quand elle 1 entendait trap- auprès de Lucienne, mais sa 

per à ia porte si elle se trouvait préoccupation la réveillait à de 
seule à ce moment avec Clau- courl8 intervalles. Elle se pen­
dille, elle faisait un signe à chait près de sa sœur et si cell - 
celle-ci et Montraayeur, en en- ci Vejnajt, elle l’interrogeait : 
trant, la trouvait les yeux 1er- -Veux-tu boire ? N as-tu.be- 
més, prolondément endormie. 80ju rj n ?

Alors, il s’en allait, presqu - pendant qu’elle éta t ainsi ré- 
sitôt. veillée, elle entendit tout à coup

Et Lucienne, soulagée, rou- pas *rè8 j0jn, mais cependant en 
vrait les yeux, , plein bois, un coup d# fusil...un

—C’est fini, disait-elle alors a a0llj.. auqu-1 réj>ondit un autre 
Claudine, j’ai trop soullert, je n<; coup..un seul également, 
puis plus rester ici.. .1 avais q, ja „’était pas rar -, p ndant 
trop préjugé de mes forces, vois- i’hjVor t rrible, et cependant 
tu. lout es ces abominations ont ct,8 (|,;ux coups résonnèrent dans 
dépassé la somme d’énergie dont je tœur a • Claudine, 
je suis capable.. Je suis Vaincue, —Pourquoi ? se dit-elle, 
abattue.. Si je devais vivre avec Une heure s écoula. Elle ne 
ce misérable plus lougtemp , je ( s’éta;t pas rendormie. Elle prô- 
me trahirais.. Ce n’est ma laute.. lajt poreiHe. Tout à coup, il lui 
J’ai fait l’impossible.. Je ne pou- gembig j>ercevoir le bruit de la 
vais pas compter, non plus, sur, portc dw ja ma,8on 8Ur 1* tam- 
tant d’événements tragiques... pagne.

—Alors, tou père est perdu ? Puis, ce sont des pas dans lVs-
—Perdu ! Lui, 1 innocent, cajj ,r^ j,,s j)ag lents, lourds, 

l’honnête homme !... Est-ce pos- Lt ce sont aussi des plaintes . 
sible ?... Nous l’avons sauvé un. , _Qai donc est là î te dit 1\ n- 
l'ois déjà, ne jjourrons-nous pas fa|ll 
le sauver une fois encore ?... Elle écoute encore. L s plaiu-
Hélas je suis sans lorces te dis- toa ont Cv.8sé mais l'on monte 
je !... Est-ce cette maladie qui toujours, l’escalier. Et tout à 
m’a abattue '..Est-ce cette guer- C0Upf UIie masse ve nt s'écrouler 
re ter.ible qui m a pris mes uontru la porte de leur .hambre . 
deux lrères .t qui, demain, me' Lucienne si réveille eu sur­
prendra peut-être mon naueê ?...
Je ne sais, mais j’ai envie de I 
pleurer..je voudrais être m ,rte, | 
pour échapper a tout ce que j’ai 
entrepiis..

—Uh ! Lucienne !
—A tout ce que je vois, à tout 

ce qui se passe. Je suis décou­
ragée. J’ai levé l’impossible. Je 
n’arriverai jamais à ce que je 
voulais.

—Cet homme est plus lori 
que nou-», vois-tu, Claudine.
Que pouvons-nous contre lui ?..
Bien. Toutes ses précautions 
sont prises. Nous prendre corps 
à corps avec lui...C’était une 
folie que de songer que cela 
était réalisable.. Et quand je le 
vois si calme, lui que ce souve­
nir sanglant de Bmrreille devait 
terrilier, je me dis qu’il vaudrait 
peut-être mieux le tuer, pour le 
punir. Oui, je t assure que j’y ai 
songe...Et cependant cet homme 
a des remords.. Un jour je l’ai 
surpris rêvant tout haut. Q te 
faire ?

—Attendre, Lucienne, atten­
dre...

—Attendre...ah ! si l'on pou- 
vait...mais la vio de L)o;iat n’est- 
elle pas en jeu ? Que fera-t-on 
de lui quand le sursis sera écou­
lé LAunvt-oii l’horrible courage 
de l’envoyer une seconde fois à 
l’échafaud ?...Et, cette fois, per­
sonne ne se présentera plus pour 
le sauver !...Et, si l’échafaud lui 
est épargné, n’est-ce pas les tra­
vaux forcés à perpétuité qui l’at­
tendent ?...Ei cela bientôt, dans 
quelques se.nainvs...Mou Dieu î i 
mon Dieu !...

Claudine n’avait pas le cou­
rage de la consoler, et d’essuyer 
les larmes de sa sœur ; il y

FECILLETOil DU “ CANADA.” PLOMBAGE Jos.FORTIKR Vîn.tSiropi.Dusart I -CHAUFFAGE et
EPICERtES EN GEXÏRAL'

Celn de* rare Cemberluod >t ( Ur*ac«.
TOITURES a* LACTO-PHOSPHATE tfa CHAUX

Le Laata-PhatpUta 4* chaux contenu dans 
le a»OV et le TW de BVSABT est, 
leplo» poiraaet des réparateurs. f

D rafleront et redrew lee es de» enfinU, 
rackitifera; resd U rigueur et r actinie en*, 
Aiol* ueaU moue et Ijmpbatiqoee et à reux 
qui seat fatiguée per une creusants trop 
rapide; chat les Pktiuguu, ü fecdite le 
cicatrisation des poumon».

Le»/seseus sntelnfss, qui prennent le VKM 
on le SimO» de ZSVBAXT, rapportent 
leur 4Ut sees fatigue et use vomissement* elf 

>donnent le joer i des enfents plu rigooreui. r 
5 Le LaMa-Pkcifkala 4t ilsu enrichit le J 
, leit de. Nourrieu et garantit lu eofenuj
< contre U Uerrhde et let msdediu de crois- ,
f since. Per ton influence, le Deattiie» ee fell, 
>iens Is tira a et eeu conrolsion». ________ ,
< Le TW et le I1BOF de XTOSABT,
> résilient l'appétit et lu fereu du coneo->
> /ascents, et conriennent dsns tons les ces de > 
P fatigué oe d'dpwsunseU du corps hume te. r 
^%vwwe»wv »

iLE PIEGE
stammeot en rosgasin les épiceries, 
t cafés de toutes sortes n dos prix rat- 
bles. Venant d'ourri

F. 0. JOHNSON & CIS
poste de commerce le souss 
I encouragement du public.

-------------- MANUFACTURIERS DE --------------

Cadres^'ouvertures, Portes. Jalousies, Moulures, Bois pour plan 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Boit de charpente préparé constamment en mains.

:
ce nouveau 
compte surgnéde chauf-Ingénleurs et poseurs d’appareils ( 

fage, de tuyaux en fer en plomb et 
en cnitre.

Chaotepleur" en cuivre, Valves, Intpira- 
tevn et Bouilloires.

fVrenohei, Asbeston, Caoutchouc, net­
toyeurs de tubes nations

Bois \ à iTROISIEME PARTIE
I

PubliéAVIS SPECIALHonneur i»our honneur. Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement
Feutre peu 

et les bouilloires.
Lieux d'a-sence, Eviers et bains, etc.
Couverture en “ Canada Plate " e 

galvanisé".
•0TAgents pour engins de PEASE com­

binés à air chaud.

s tuyaux à vapeur
^______  Ayant déménagé dan» un

1 dre mon assortiment de

Givrage de première Clause garanti. Communication tôléph niques.
lOeme it tft!eI BUREAU A LA VILLE :

| breet Ormmltmm* No. 96 RUE SPARKS, RUSSELL HOUSE(Nui te") ZLE3!558, RUB SUSSEX, 568 afin d’épargner 
transport. Les personnes 
qui désirent des monu­
ments trouveront avant*-

/mn polr cause m dembmueto.ASTHME
CIGARETTES INDIENNES

En face de la rue G e or<je.
geu* de venir me faire 
une visite.

t Atelier de Marble et Ornait de I» Cité

II. BROWN, Prop. 26 rue York

Prix <

Jide teWAUlT 4 OU, UnGEORGE COX Le pins efficace des moyen» connoi poor com­
battre l'asthme, l’oppreselon, la tou 
nerrenee. lea catarrhe». i'Iaaomale.

MARRIS & CAMPBELL
Tontes letti 

etc. doivent ê

CHS. DESJARDINS, ifLITHOGRAPHE, GRAVEUR,
CL1CHKUK ei M EDA ILLEU R

ns ko; ni.Ti ti.i i: wsmmsic tA01'NT If'ASHÜHANCK ET COITHTIKR

Hotel RUSSELL, No 26 rue SPARKS 
- OTTAWA —

sent i la CITIZEN, départent nt du- 
V ie et îles Accidents : hubmi agent 

C'-mpagniea Angiaises 
de prenièr-i classe.

UapKaax reu nia : 610,000,000

IU'ITaW a, t Intahio
CO 4s ÜRIBAULT 4 C*« iIMJECTIOI le U ATI

elle a icquie en quelque» année» uoe repe­
tition universelle, il guérit en peu de tempe 
le» écoulements le» plu» rebelle».

Manufacturiers et Importateurs de Meubles
•R^pn1:

pour plus)
CAPSULES à» 1ATIC0 le SRIIAULT 4 CI*! 

do fatiguent ( »» 1 estomac comme le font 
toutes les capsule» au copahu liquida et tu 
cube be et gu- rotent rapidement.

LAURENT DUHAMEL BUM,^Appellent l'att^ntionj-le leurs nombreux^clients etsIo public en général‘sur la

KTAL fl.--- MtftCHg IIY.

plet dus m -ilInures vian- 
i'.tawa. Ka gros et en

uouton, porc, h* icEse*, Mic Comme toutou «aièoea de marchandises en 
>ar !" jias é M. Uiibamul su |V-ra un dtnoir | chouc i 
« sit - faire l«« iiratiqutfs j n voudront , itoméli 

ïls-.ir bli-nveill ni a'ro*
1 12 87-88

Grande Vente pour cause de DéménagementsHortiment corn 
In marché d'(

le» Medirameoti u-de«tui se trou rent à Parie : 
8 hu$ t’ivieniM, * Montréal : cbei Lïmas^ 
Son» elC‘; iOuibee: ctsi U O'Mows siC*.

Murchaml de Boy nx à ir.cendies «t DtRMi
ominandée.s reçoivent une a l

Uni aur» lien avant qu’il* fran*porleni leur entrepôt au 
.OOIN DES ICI!EN «’( «WOK ET UUEEN

Le maire, 
gisiature et 
sont rendus 
hier après u 
bienvenue 
son retour c 

Joseph Mi 
necticut Mui 
Indianapo'is 
plus de 8500 
au détrimen 
disparu, et i' 
réfugié au C 

Patrick D 
landais qui 
coup de i u va 
de Brooklyn 
ancien contn 
toutefois, a é 
11 mois d’em 

Un vieiilai 
True, empii 
(Virginie occ 
sation d’hom 
der pendant J 
tempête de m 
région, et le J 
trouvé le viei 
une petite dis 

Sam Golem 
environs de 1 
séparé depuis 
sa femme qui 
ses parents, ei 
pendant la : 
ceux-ci. Lore 
sauvée de la i 
leman l’a tuée 
L'assassin a éi 
emprisonné à 

Deux détent 
nal de Panam; 
tribunal

nomination lit 
le po 
velie
ciennne. Le 
samedi sa dêsii 
d’un détenteur 
dufranal de Pa 
nommé un séq 
mes que les éü 
mront à la cou 

Par suite de 
que lui a accor 
veland, comme 
par suite des ai 
quelles lui do: 
conduite au pé 
James Fish, 1’. 
la Marine Bank 
damné eu 18H5 
forces, sera libé 
prochain.

Il Bot officie 
B rlin que 1 Al 
guerre au roi d 
més sont déjà < 
supprez-s on dv 
l’avis donne a 
tous les vaisse 
raient saisis e 
guerre.

Le loi de ha 
défendre retran 
une iorie po 
avec au-delà 
troupes.

» en l'honorer du 
liage.

attention
ssurance.

tsaT -V. Desjardins donne une 
toute spéciale aux affaires li a

LE 1er NOVEMBRE.
(

Le plus f^au et le plus Vaste Entrepôt de Meublas

Solution d Antipyrine r
E*t nm'iitèiiMiil venlin h mie

I

REELLE REDUCTION DE 10 POUR CENTTROUETTE Md©
CONTRE

IWgraineti, Jlau.r <!<• Trie, Névralgies 
Coliques, As!h me, T.m/iltgséme, Houtte 

Itli u mut isme. Sciatique et DOULEURS en général.
a'ST! C\U t \ C <i, THOVKTTK

Vente en Sret i Parle, B. MAZIER, Phann"", 254, tonlJ Voltaire
Dépositaire à Oltnira : D' F. X. VALADE.

Ed MORIN * C". V Montréal : LA VIOL
l'KINCIPAI.KS l-HAHMACIKS

(Aru:ent comptant.)

—Quoi donc ? dit-elle - Que se 
passe-t-elle ?

Claudine se lève, entrouvre 
la porte.

La vieille Montinayeur est 
étendue vu travers.. Elle ne 
bouge plus.. Elle semble morte.

—Madame. Madame ! 
i Elle n’entend pa<

Claudine se jieiK'he La bougie 
qu’elle lient à la main éclaire ce 
corps immobile et la jeune tille 
ne r tient pas un cri de frayeur.

—M >n Dieu ! qu’a- -elle
donc ?

La vieilleei-t couverte de boue 
et de sang.

Le sang, lentement, sort de sa 
maigre j>oitrine..L s vêtements 
en sont imprégnés..les mains et 
la ligure sont d< chirvvs, sans 
doutes par les ronces...la robe 
aussi...

Claudine, robuste, la prend 
dans ses bias...

Elle la couche sur sou lit, en- 
tr’ouvre le corsage...Le sang se 
chapjie avec plus d’abondance....

—Elle n’est pas morte..
En elf t, la vieille rouvre les

Elle reconnaît Claudine qui 
est lout près d’elle et Lucienne, 
là- bas, qui, de son lit la regar-

SANTALdeMIDY Par cette ancienne et honorable Maison d’Ottawa.
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ainsi le» malade», les eonraleseenti, Isa 
vieillards et tonte» personnes atteintes 
d*Anémie par épuisement, *»lgee- 
tlea» dimolle». Décoda «es aU- 
ments, nèrree. Diabète. FhtMele, 
Dysenterie, Tumeurs, Cancers, 
Maladies du fele et de l'eetomae.
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Poumon| il guérit ItiBbume». Bron­
chites et Catarrhes les plu» opiniâtre», 
cic*tru» le» Tubereulee du Poumon 
de» Phthisiques,»! «opprime le» Quinte» 
de Tous incessantes qui font!» dé»e»- 
eoir dot malade*. Sou» ton influence le» 
•usure nocturnes ce»»ent, l'appétit 
angmenti et U malade raeavre rapidement
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— Ils m'ont tuée !...dit-el!e..ils 

m’ont tuée
Et elle referme les yeux. 
Claudine va frapper à la porte 

de la chambre où dort Jean de 
Montmayeur.. Elle va réveiller 
George s aussi..'

— Venez...Venez vi‘e...Votre 
mère se meurt !

Ils accourent.
. . Ils se. placent de chaque côté

avait une bonne raison pour cela da lit till, a ft,riné jti8 yeUx, la
c est qu elle pleurait aussi... ! respiration es; courte déjà pres- 

-Crois-tu Claudine, qu il y j pdreiIle à un râle, 
ait au monde un plus atroce i Lile repr n<l quelques forces ; 
supplice que celui-là . Voir con- : —Ils m’ont tuee, les gredins.,
damner un honnêtre homme, ; ilfi ont blûl6 ma maisuii à B t- 
voir triompher le coupable...
Connaître l’innocence de l’un, le 
crime de l’au re, et avoir les 
mains liées, la bouche fermée..
Etre obligée de dévorer ses lar­
mes, de ne rien dire de toutes 
les paroles vengeresses qui nous 
montent aux lèvres» E’re com-

Lm Médicament» d-dratu» »e treereoi à Parle : 
• As* Visisnns ; à Montréal : die* Lymans, 
- loifi àduéheo: cAosIsD'hoiUMdC*. 56 RUE DALY - - 19 ET 21 RUE STEWART
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Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
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zeilles-.ils me tueut ensuite, et 
c’est tout naturel. Du moins j • 
me serai vengée, avant. Depuis 
lu mois d'octobre, j’en ai tué 
quatre, moi, oui, j en ai tué 
quatre, dans les bois, avec le fu­
sil et les cartouches que je leur 

... , avais volé un jour... Mais ce; te
plice de ce mm» par le silence i aail j.ai été a ae par uue de
En accepter, par impmaaance et ' lcarR 8entinellea perdues .le aol- 
laaaitnde, les plus épouvantables dat a tiré lti pramier. ü m'a 
consequences. Non non, il n y a | blcssée. ^ eu le tem de tirer 
pas de plus atroce supplice... au6aL etJje pai tué, moi.

-N avons-nous pas fan tout Elle a'a’rrCla, réuult 
ce qui était possible, ma sœur ?.. ! èreg force8 .
Nous avons dit la vérité aux 
juges et les juges ont cru à nos 
paroles, puisque Doriat est vi­
vant.

—Mais aujourd’hui, aujour­
d’hui...

—Ne te désole pas. Tu as be­
soin de tout ton courage.

—Ah ! du moins, je ne parti 
rai p s de cette maison sans 
cracher à la face do ce misérable 
mon horreur et mon mépris.

—.Garde-t-on bien !..Qui sait 
si quelque événement ne nous 
viendra pas en aide ? Notre su­
périorité sur lui vient de cequ’ii 
ne c.oit pas que nous connais­
sons le secret de son crime..Ne 
nous enlève pas cette supériorité 
...Montmayeur sera puni, j’en 
suis sûre, crois-moi..

—•Tu gardes ta confiance en
l’avenir, toi ?
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Elle ne bougea plus.
Elle fut enterrée le lendemain. 

Personne soupçonna le drame de 
cette fin de vie. Un ne sut pas 
qu’elle avait été blessée. Un heul 
homme, parmi les Pros iens, 
avait eu le temps d; la voir, et 
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DOIVENT LEUR SUCCES ET L* FAVEUR DU PUBLIC :
1- Eut soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2- A leur qualité inaltérable et â la suavité Oe leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre sur leur réputation 
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MALADIES DES ENFANTS ,

SIBOPdeRAIFORT 10DË
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Dspuli rlngt annè•» oe midloament donn» let 
réivltati /•• plut rtmarquablês dam /•» 
ma'adlai du anfantt pour ramptacar t'huila 
da foi a da morua at la urop antiacorbutiqua.

D ait «jurerais contre l'engorgement et 
l'inflammation de» glande» du cou, le» gourme» 
•t te» direraee éruption» de la peau, de la télé 
et da risage. 11 excita l'appétit, tomlle le» tie*u». 
combat la pâleur et la mollet** de* chair* et 
rend aex enfanta leur rigueur et gaieté natu­
relle*. C’eet ns admirable médicament cootie 
la* croûtes de lait et nn excellent dépuratif.
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